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Le programme de formation-recherche « La philosophie des sciences 

en Autriche et en France au XXème siècle : histoires croisées, héritages, 

réceptions et influences réciproques » était organisé et animé conjointement par 

une équipe autrichienne de chercheurs de l’Institut Wiener Kreis et de l’Institut für 

Philosophie de l’université de Vienne, sous la responsabilité d’Elisabeth Nemeth, 

Professeur à l’Université de Vienne, et par une équipe de chercheurs parisiens de 

l’Institut d’Histoire et de Philosophie des Sciences et des Techniques (IHPST : 

UMR 8590, Paris 1/CNRS), sous la responsabilité de Christian Bonnet, maître de 

conférences à Paris 1 et membre de l’IHPST.  

Il a donné lieu à quatre opérations distinctes, de deux types différents : 

trois ateliers et un colloque qui se sont déroulés selon le calendrier prévu (à 

l’exception du colloque final décalé de deux ou trois semaines). 

1) Le premier atelier s’est tenu à Vienne les 23 et 24 novembe 2007 (à 

l’université ainsi qu’à l’Institut Wiener Kreis) sur le thème « les 

conventionnalismes ». Il a donné lieu à huit interventions (quatre de membres de 

l’équipe française, dont deux doctorants), quatre de doctorants de l’équipe 

autrichienne (dont un doctorant allemand de Tübingen associé à l’équipe). Les 

travaux ont été suivis par une vingtaine de personnes au total. Ils ont permis une 

première prise de contact extrêmement fructueuse entre chercheurs et doctorants. 

2) Le deuxième atelier s’est tenu à Paris à l’IHPST les 28 et 29 mars 

2008. Le thème en a été « l’internationalisation de l’empirisme logique ». Il a été 

l’occasion d’un élargissement de notre cercle à de nouveaux chercheurs puisqu’y 

ont participé, outre les membres de l’équipe initiale, Frédéric Fruteau de Laclos 

(Paris 1/IHPST) et plusieurs chercheurs allemands, Peter Schöttler et Hans-

Joachim Dahms de Berlin ainsi que Michael Heidelberger de Tübingen. Une 

vingtaine de personnes ont assisté aux travaux et ont pris part à des discussions 

riches, animées et très instructives. 

3) La troisième opération a eu lieu à Paris (IHPST) les 24 et 25 

octobre 2008. Il s’agissait d’un atelier sur le « problème psychophysique » 

(programme modifié, par rapport au plan initial, en fonction des développements 

antérieurs de notre recherche et pour répondre aux demandes des membres des 



 
deux équipes). Il a donné lieu à onze interventions dont six faites par des 

doctorants tant français qu’autrichiens ou allemands.  

4) Notre programme s’est conclu, comme il était prévu, par un 

colloque à Vienne les 29 et 30 mai 2009 sur le thème « Wissenschaftliche und 

praktische Rationalität ». Ce colloque s’est tenu pour partie à l’Institut für 

Philosophie de l’université de Vienne et pour partie à l’Institut français de Vienne 

avec lequel nous avons noué des liens à cette occasion susceptibles de déboucher 

à l’avenir sur des opérations franco-autrichiennes parrainées par l’Institut. Ce 

colloque a été, de l’avis général, une réussite. 

L’ensemble de ces opérations a permis aux chercheurs et aux 

doctorants des équipes française et autrichienne (ainsi qu’aux collègues allemands 

de Berlin et de Tübingen qui nous ont rejoints) d’approfondir leurs liens et de 

prolonger, autour de nouveaux thèmes de recherche, de manière fructueuse la 

collaboration engagée depuis quelques années.  

Nous travaillons actuellement à la constitution d’un volume 

regroupant des contributions des différents participants du programme de 

formation-recherche. Il devrait comporter une quinzaine d’articles en français ou 

en allemand et s’intituler « Zur Wissenschaftsphilosophie in Frankreich und 

Österreich in der ersten Hälfte des 20. Jahrhunderts » – titre général présentant 

l'avantage de permettre des contributions traitant aussi bien des contextes 

sociologique et politique que des rapports entre théorie et expérience. Des 

contacts ont déjà été pris avec un éditeur et il est prévu dans le cours de l’année 

une réunion, au cours de laquelle toutes les contributions prévues seront 

présentées et discutées afin de renforcer la cohérence de l'ensemble.  

Il faut souligner, en outre, le grand profit qu’ont retiré de ces échanges 

les différents doctorants engagés dans notre programme. Ils ont eu l’occasion de 

présenter et de « tester » leur recherche, le choix des thèmes traités s’étant 

toujours fait en tenant compte de leurs propres recherches et en liaison avec eux.  

Le bilan de ce programme de formation-recherche est donc à tous 

égards positif, l’auteur des présentes lignes ne faisant ici que traduire les 

impressions qu’il a pu recueillir chez ses collègues.  
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